
Erw
ann Abgrall, un riche excentrique breton, a disparu, laissant derrière lui une fortune im

m
ense, bien que 

d’origine m
ystérieuse. Le cabinet de Julien B

raouzec, notaire à Rennes, a été chargé de régler la succession 
du défun

t. C
e n

’est pas tous les jours qu’un
 tel dossier arrive dan

s leurs locaux ! Seulem
en

t, l’affaire 
s’annonce épineuse : Erw

ann Abgrall n’a laissé ni testam
ent, ni héritier. Pire, les recherches généalogiques 

habituelles, pourtant la grande spécialité du cabinet B
raouzec, n’ont donné aucun résultat...

Leurs seules pistes solides : les carnets qu’Abgrall a laissés, chacun consacré à une ville bretonne et tous 
diffi

cilem
ent com

préhensibles. Le cabinet a donc envoyé plusieurs équipes sur le terrain afin de déchiffrer 
ces notes. M

alheureusem
ent, ces interventions n’ont pas été suffi

santes : le m
ystère dem

eure !

À présent, le dossier vous est confié. Vous trouverez dans celui-ci une lettre de m
ission ainsi que plusieurs 

docum
ents :

• Les pages du carnet d’Erw
ann Abgrall com

m
entées par les équipes du cabinet B

raouzec sur place. Le 
notaire Julien B

raouzec supervise l’affaire, il a ajouté des questions précises, qu’il s’agira d’éclaircir. A 
chaque page correspond un point d’intérêt dans la ville et une énigm

e s’y rapportant.

• U
n plan de la ville vous servira à retrouver les points d’intérêt repérés dans le carnet. 

• D
es docum

ents annexes retrouvés dans les papiers du défunt, que les équipes sur place ont jugé bon de 
joindre au dossier en raison des thèm

es qu’ils abordent.

• U
ne carte postale au dos de laquelle figure un texte à com

pléter. Inscrivez-y les réponses aux énigm
es 

et gardez une vue d’ensem
ble sur l’histoire.

• D
es indices à n’utiliser que si vous êtes bloqués : pour chaque énigm

e, plusieurs indices graduels sont 
fournis.

C
e m

ystère ne se résoudra pas sans vous.

B
onne chance !

Vous voilà lan
cés dan

s cette expérien
ce im

m
ersive in

édite à l’éch
elle de la B

retagn
e, « Le M

ystère Abgrall ». 
Laissez-vous guider par le carn

et et résolvez les én
igm

es dan
s l’ordre. Si les prem

ières son
t d’un

 n
iveau 

facile, les dern
ières pourron

t vous don
n

er du fil à retordre ! 

Pren
ez votre tem

ps, sach
ez observer ce qui vous en

toure, tout en
 veillan

t à respecter les règles de sécurité 
élém

en
taires ! Aidez-vous de votre carn

et et vous trouverez sûrem
en

t les répon
ses à vos question

s ! 

Q
uan

t au « kit en
quêteur » qui vous a été con

fié, si vous êtes en
 sa possession

, restituez le à la fin
 de 

votre expérien
ce à l’offi

ce de tourism
e ou à la m

airie. Pren
ez-en

 gran
d soin

, rien
 n

e devra m
an

quer  et 
rien

 n
e devra y être écrit, afin

 de perm
ettre aux proch

ain
s joueurs de vivre cette aven

ture ludique dan
s 

de bon
n

es con
dition

s.

Pour en
 savoir plus et con

n
aître les autres villes de cette gran

de quête fictive région
ale, ren

dez-vous sur 
le site w

w
w

.m
ystereabgrall.com

.
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LE MYSTÈRE
ABGRALL

Ce kit prêt-à-jouer se compose de :

•	 Un livret de jeu enquêteur comprenant :
- une page de couverture (ci-contre),
-  15 doubles-pages.

•	 15 documents annexes dont 8 à découper.

•	 Un plan pour vous repérer sur les étapes

•	 Une carte postale pour répondre à l’intrigue de la ville

•	 Des indices « à ouvrir en cas de  blocage »
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Rennes, le 12 mars 2020

Madame, Monsieur,

Afi n de boucler, enfi n, le dossier de la succession Abgrall, toujours en suspens, 
je vous prie de reprendre l’enquête pour la ville de Saint-Aubin-du-Cormier 
là où M. Hubert Melun l’a laissée, autrement dit éclairer tant que possible 
l’histoire familiale du défunt, M. Erwann Abgrall, dans cette localité, afi n que 
nous puissions établir un tableau complet de ses héritiers potentiels.

Erwann Abgrall, en plus d’être un passionné d’histoire et d’archéologie, avait 
entrepris de sérieuses recherches généalogiques. Malheureusement, nous 
ne disposons pas de ses conclusions, seulement de ses « notes de travail ». 
Erwann Abgrall semble tisser un long parallèle entre son histoire familiale et 
l’histoire de la bataille de Saint-Aubin-du-Cormier et du mariage d’Anne de 
Bretagne, comme vous le verrez.

J’ai à ma disposition plusieurs fi chiers informatiques de M. Abgrall contenant 
probablement ces fameuses conclusions généalogiques qui nous font tant 
défaut, mais tous sont protégés par des mots de passe. J’ai de bonnes raisons 
de penser que ceux-ci s’inspirent de l’histoire du défunt et de sa famille, c’est 
pourquoi je me suis permis d’énoncer directement dans le dossier quelques 
questions précises : noms, prénoms, dates, etc., qu’il s’agirait d’éclaircir au cas 
où certaines d’entre elles auraient servi de mots de passe. Vous pourrez me 
transmettre vos réponses par la voie habituelle.

J’espère que vous y entendrez quelque chose. M. Melun a fait un travail honnête 
compte tenu de ses possibilités, mais c’est loin d’être suffi  sant. N’hésitez pas, 
si le cœur vous en dit, à poursuivre ensuite dans les autres localités.

 

 Bien à vous,

 Maître J. Braouzec, notaire à Rennes

1 2

 Synthèse de mission 

Aidez-vous dans votre enquête en vous appuyant sur les informations 
disponibles dans ce carnet. Elles vous permettront de remplir le texte lacunaire 
en annexe. Le défunt avait veillé à ce qu’on ne puisse pas disposer de tous les 
détails simplement en lisant son carnet. En revanche, il devait avoir besoin 
d’en disposer lui-même. Certains détails clés sont à retrouver grâce à une série 
de codes ou d’énigmes, il pensait sans doute que personne d’autre que lui ne 
serait en mesure d’en percer les secrets.

Merci de m’envoyer vos conclusions sur www.cabinetbraouzec.bzh.

v

LE MYSTÈREABGRALLJ ’A I  P E RC É  L E  S E C R E T  D ES A I N T- AU B I N - D U - CO R M I E R

w w w. m y s t e re a b g ra l l . c o m
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Maître,

Ci-joint mes notes pour la ville de Saint-Aubin-du-Cormier dans 
le dossier de la succession Abgrall. Je vous ai joint aussi des 
polaroïds des lieux concernés

Les pages concernant cette ville contiennent globalement, si 
j’ai bien compris, l’histoire de la rencontre entre son père et 
sa mère. Il tisse tout un tas de parallèles historiques un peu 
fous, comme à son habitude, mais j’imagine que ce seront pour 
vous des éléments de première importance !

Moi, comme d’habitude, je ne comprends pas grand-chose à tout 
ça. Bon courage à vous !

Cdlt,

Hubert Melun, cabinet de Redon

H. Melun

J’oubliais, j’ai apposé de
s 

post its sur ce rapport
 

pour vous indiquer les 

informations que je 
cherche à connaître !

Merci !!

J’ai complété l ’enquête de Monsieur Melun par quelques annotations.

Pour vous repérer, j’ai surligné et co
mmenté  les informations qui 

me semblent primordiales pour la compréhension du sujet. 

J’ai également entouré les informations 

en rapport aux investigations de Monsieur Melun.

Merci de votre aide pour compléter mes recherches !

   
J. Braouzec
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1  LA MÉDIATHÈQUE 

J’ai retrouvé l’école municipale qu’Erwann Abgrall évoque 
ici. C’est aujourd’hui une école de musique et une médiathèque 
tout ce qu’il y a de plus chic. Détail amusant, à l’origine, 
la construction de l’école avait été financée par la levée 
d’un impôt sur les chiens, figurez-vous !

J’ai récupéré dans les vieux papiers de notre bonhomme 
une photo de classe prise dans la cour de cette école. 
Vous croyez qu’il y a un lien ?

Elle ne s’appelait pas encore la rue du Général de Gaulle, 
et pour cause : si ces événements se déroulent pendant la 
Guerre, le général de Gaulle n’avait pas encore donné son 
nom à des rues partout en France, évidemment !
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Extrait du carnet d’E. Abgrall :

6

Extrait du carnet d’E. Abgrall :

8 9 11

10 12

7

J’ai déc� vert q�  mon père a� �  décidé sur �  tard de 
replon� r dans ses raci� s bre
 � es. La 
 uxième G� � e 
mondi� e précip� a sa déc� ion : Par�  n’éta�  plus sûre, 
�  a� �  trop à � rdre. C’e�  ainsi qu’�  dût p­ ser, au
 ur de 
1941 �  1942, à Saint-Aubin-du-� rmier. Il y tr� �  
refu�  � ez de très lointains c� sins, un père et sa fi � e. Le père 
a� �  tr� vé emploi en tant qu’in� � u� ur dans la � � e éc� e 
municip� e qui � na�  � � e qu’on n’a� ela�  p­  enc� e 
la r�  du Génér�  de Gau� e…

Je commence à connaître le style d ’Erwann 
Abgrall. Il a du tra� quer ce� e phot

o pour y 

rajouter des éléments qui lui serviront d ’indices 

pour retrouver la mémoire au besoin. 
Comparez ce� e photo à la façade de l

a 
médiathèque et vous découvrirez certa

inement 
ce qu’il a caché là... 
Quelle est l ’identité de ces lointains c

ousins ?
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Sur cette page, j’ai eu plus de mal à comprendre de quel 
bâtiment parlait Erwann Abgrall. Je l’ai finalement trouvé : 
c’est au 1 bis rue Leclerc, une belle bâtisse qui avait un 
temps abrité une brasserie, paraît-il. 

C’est en effet une grande demeure. On trouve même une jolie 
tourelle à l’arrière, qui abrite certainement une cage 
d’escalier.

 ANCIENNE BRASSERIE 

8

8 9 11

10 12

7

Extrait du carnet d’E. Abgrall :

Nous donne-t-il ici la raison 
du malheur de ce ménage ? 
Si c’est une information 
généalogique, il nous faudrait 
absolument savoir ! C’est de 
sa tante et de son oncle directs

 
que nous parlons !

P� rquoi mon père n’éta� -�  p­  
� lé lo� r � ez sa sœur, dans � � e 
� e� �  br­ serie à moins de � nt mètres 
de l’éc� e ? La ma� on éta�  � � e, 
e� e ¡  manqua�  p­  de pla�  ! 
E� -¢  q�  L� � , �  mari de sa sœur, 
¡  �  v� la�  p­  � ez lui ? 
Po£ i¤ e, ¥ s deux � aux-¦ ères 
se dé� � aient c� di� ement, 
même si la g� � e n’éta�  p­  dé§ arée 
� � s. Éta� -¢  par¢  q�  mon père 
¡  v� la�  p­   ̈ � � r 
du m� © ur à ¢  ména�  ? 
Oui, c’éta�  sans d� «  la ra� on...

Il
 la
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e �
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Le père d’Abgrall et sa duchesse, je ne sais pas, mais la 
mairie et les halles forment un bien joli couple. Très 
harmonieux. Les deux sont en gros de la même époque. La 
mairie a été construite en 1872 pour remplacer l’ancienne 
qui se trouvait rue de l’Écu, et les halles datent de 1877. 

Saint-Aubin est résolument en territoire gallo, la langue 
romane régionale de la Haute-Bretagne (encore parlée par 
des centaines de milliers de gens dans ces coins-là). Ce 
n’est pas une ville bretonnante, mais si l’homme venait de 
Pontrieux, lui devait parler breton en effet.

 LES HALLES ET LA MAIRIE 

5
1-

2 3

4

Extrait du carnet d’E. Abgrall :

10

8 9 11

10 12

7

� ® e �  se do�  en 
 u«  bo� e tragédie, la s� uation se c� sa 
dès q�  mon père 
 mba é� rdument am� reux de la fi � e de son 
hô« , m� gré ¥ ur d°  éren¢  d’â� . ± � e qu’�  a� ela�  
« ma du� e£ e » a� �  
 ut ³ � e � ngt ans, �  en a� �  bien 
quinze de plus. 
Il y a� �  au£ i la ba� ière de la lang� . P� r l’in� � u� ur, �  
� ndre idé�  parla�  µ � o et non bre
 n. Les autres lang� s �  
déran� aient moins, 
 u� fo�  : �  a� �  d’a� ¥ urs prom�  sa fi � e 
à un Angla�  qui h¶ � a�  en � � e.
Mon père voya�  ses rêves de maria�  comprom�  ma�  �  ¡  se 
rési  ̧ a p­ . Il se prom�  de p­ ser bientôt d¹ ant Monsieur �  
maire avec sa du� e£ e au br­ , tand�  q�  l’Angla�  dont �  se 
refusa�  même à pronon� r �  prénom ¡  p� � a�  q�  p¥ urer 
dans ¥ s h� ¥ s. 

L

J

X

U

F

E

I

Extrait du carnet d’E. Abgrall :

Allons  bon ! Ce� e précision ne peut pas être innocente, Abgrall a dû se débrouiller pour pouvoir retrouver ce fameux prénom au moyen des halles. Comment se prénommait cet Anglais ?
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Extrait du carnet d’E. Abgrall :

4

4

L’image m’a un peu aidé mais j’ai fini par comprendre de 
quoi il parlait sur cette page : la chapelle ducale (logique, 
puisqu’il l’appelle « duchesse »). Il s’agit d’une tour qui 
s’élève place Veillard depuis 1764. Elle était venue remplacer 
le clocher qu’on trouvait là, et qui ornait en effet une 
chapelle Notre-Dame qui n’existe plus depuis le XIXe siècle.

On trouve non loin de cette chapelle une jolie petite 
maison, la maison de la rose rouge, ainsi nommée parce 
qu’il s’agirait de la maison de Thomas James, évêque de Dol, 
dont les armoiries représentaient une rose. J’imagine que 
nous pouvons en déduire qu’il s’agissait aussi du domicile 
de cet « allié anglais » ! 

Notez que j’ai trouvé, en vrac dans les papiers de notre 
bonhomme, cette illustration de la tour en question. Ça peut 
aider. Je la joins en annexe.

 CHAPELLE DUCALE 

En 
e� 

et.

12

8 9 11

10 12

7

Extrait du carnet d’E. Abgrall :

Le � eux Bre
 n et son � lié angla�  dans la ma� on de la rose 

� laient me� r bata� �  p� r empê� er mon père 
d’emp� � r sa du� e£ e. 
±  qu’� s � ¤ iaient, � s ho® es, c’e�  q�  la du� e£ e 
éta�  u¡  ¼ ® e de tê« , munie d’u¡  v� onté propre, 
et p­  des moindres. 
E� e ¡  compta�  p­  du 
 ut être prom� e à quiconq� , 
et si e� e d¹ a�  ép� ser l’un d’eux, 
¢  sera�  de son propre � ef. La bata� �  se � na�  
sur ses � � es. C’éta�  sa � � e. Sa ré¾ on. Sa � a� � e. 
E� e seu�  en décidera�  l’� s� . Et ¢  � t�  a� i� � e, 
mon père, m� gré son nom � g� ment bre
 n, éta�  loin 
d’avoir µ  ̧ é la partie d’a� n¢ .

Bon sang, il doit ici nous donner le nom de son propre père, si je comprends bien ! Il nous le faut absolument ! Comment s’appelait-il ?

Trois documents en annexe 
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J’ai repéré les maisons qu’on voit sur cette page. Elles sont 
côte à côte sur la place Veillard. Jusqu’au milieu du XIXe 
siècle, les quatre faces de cette place étaient bordées de 
maisons à pans de bois. A la suite d’un plan d’alignement, 
la plupart des maisons à pans de bois ont été remplacées 
par des constructions plus récentes.

C’est en lisant cette page du carnet que je me suis aperçu 
que notre Abgrall avait dressé un parallèle quasi parfait 
entre sa petite histoire familiale et la grande histoire 
de Bretagne : le 28 juillet 1488, à Saint-Aubin-du-Cormier, 
le roi de France, Charles VIII, affronta les armées du duc 
de Bretagne François II auxquelles prêtait main forte un 
contingent d’archers anglais ! Troublant, non ? Et ce n’est 
pas fini : parmi les alliés du duc de Bretagne se trouvait 
aussi Louis d’Orléans, le cousin de Charles, futur Louis XII !

 PLACE VEILLARD 

Extrait du carnet d’E. Abgrall :

8 9 11

10 12

7

14

La présen¢  de l’Angla�  long� mps m’intrigua. 
Q�  fa� a� -�  là, au � au m� ieu d’u¡  g� � e ? 
Il me f� lut du � mps p� r �  comprendre, et bien 
des e� eurs. Il me f� lut cro� er la r� «  de 
sa niè¢ , qui emp� ta mon cœur.

Et quelle était-
elle, ce� e 

profession de l
’allié anglais ?

Il n’éta�  p­  là par h­ ard ma�  bien p� r la du� e£ e. 
Afi n de la ra� r, �  s’éta�  lancé dans �  grand ¿ u des 
� lian� s. Il a� �  co® encé par conquérir �  cœur du 
père, l’in� � u� ur, qui a� �  fi ni par �  considérer co® e 
son fi ls et lui prome� re �  du� é, autrement d�  la main 
de sa fi � e !
C’éta�  l’� lian¢  de l’Angla�  et du Bre
 n, bientôt 
rÁ oints par L� � , contre �  Royaume de Â an¢ .
Le par� lè�  e�  trop � ntant : la seu�  d°  éren¢  éta� 
la prÃ e£ ion de l’� lié angla� .

Extrait du carnet d’E. Abgrall :
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Il y a en effet un petit jardin médiéval créé en 2008, ce 
qui nous indique qu’Erwann Abgrall est repassé par Saint-
Aubin après cette date…

C’est un adorable jardin clos, comme dans le temps, avec 
parterres géométriques, plantes médicinales et tout le 
tintouin.

Le traité du verger est l’accord signé le 19 août 1488, après 
la défaite de Saint-Aubin-du-Cormier, entre François II de 
Bretagne et son vainqueur le roi de France Charles VIII. 
Il lui cède quatre places fortes, dont Saint-Aubin. Surtout, 
il accepte de ne pas accorder la main de sa fille Anne 
sans l’aval du roi. Beaucoup voient dans ce traité, et plus 
généralement dans la défaite de Saint-Aubin-du-Cormier, 
la fin de l’indépendance de la Bretagne. Comme le veut le 
proverbe, ce jour-là, la Bretagne a perdu une bataille, mais 
elle a gagné une reine.

 JARDIN MÉDIÉVAL 

Partir du tr� kel et � ¥ r vers la s� tie du jardin 
sans p­ ser par l’arbre.
Ju� e a� nt de s� tir, � o� ir plutôt de repartir 
direc� ment vers l’arbre.
A� er à µ u� e enfi n ³ squ’au mur p� r � rmi� r �  � emin.

  ) La maria�  prome� a�  à A� e un � � ain f� t convo� é par 
sa fam� �  depu�  
 uÅ urs.

  ) Le maria�  é� � ra�  q�  �  précieux hér� a�  de la fam� �  
d’A� e ¡  
 mÆ  entre ¥ s mains de Félix.

  ) Il aÇ ep� ra�  de reco� aître l’enfant � lé¾ time d’A� e, lui 
È  rant un bien me� ¥ ur avenir.

 ) Le maria�  eÊ a� ra�  ¥ s de� es s� s ¥ sq� � es �  père 
d’A� e cr� la�  depu�  des a� ées.

Extrait du carnet d’E. Abgrall :

8 9 11

10 12

7

16

Ma�  mon père éta�  re
 rs et �  sut déÅ � r ¥ s piè� s de 
l’Angla� , p� rtant h¶ � e. Sur
 ut, �  proposa 
à la du� e£ e un a� an� ment qu’e� e ¡  p� � �  p­  refuser. 

Il a� �  étudié de très près l’h� 
 ire de la fam� � . 
E� e au£ i. C’e�  au
 ur de � la qu’� s se sont retr� vés.
Il y eut � rtai� ment un aÇ � d, équi� ¥ nt 
au tra� é du ver� r, � ut-être néË cié dans 
�  jardin médié� l, qui sa�  ?

Douteux, s’il a été créé en 2008. Et Abgrall doit 

parfaitement le savoir. C’est donc qu’il s’est servi de 

ce jardin pour dissimuler une information…

La du� e£ e a dû poser des cond� ions très � ric� s. 
C’éta�  p� r e� e un maria�  de ra� on. 
Mon père, en r¹ an� e, l’aima�  plus q�  
 ut.
Q� l argument déc� Ì  a-t-�  employé p� r la con� incre ? 
Je lan¢  ici, au soir de ma � e, ma me� ¥ ure hypothèse.

Ce� e information était sans doute essentielle pour Erwann Abgrall, ce qui signi� e qu’il l ’a probablement employée pour chi� rer l ’un de ses documents informatiques. Il nous la faut ! Pour quelle raison « la duchesse » a-t-elle accepté d ’épouser le père d ’Erwann Abgrall ?

Extrait du carnet d’E. Abgrall :
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Extrait du carnet d’E. Abgrall :

7

Le tra� é du ver� r n’éta�  qu’un début, � � ndant, u¡  

première � c
 ire p� r mon père, ma�  la fi n de la g� � e 

éta�  enc� e loin. 
La du� e£ e a� �  plus d’un 
 ur dans son sac et v� la�  
enc� e des µ ranties — si ¢  n’éta�  p� r e� e, au moins 
p� r sa des� ndan¢ . E� e refusa�  qu’après e� e, se 
� rpét�  u¡  g� � e de suÇ e£ ion.
C’e�  aux ¶ � Ï  des d� ves qu’e� e d� simula ¢  q�  mon 
père aura�  v� lu µ rder p� r lui et qui ­ surera�  à 
 ut 

jama�  mon indé� ndan¢  — mon indé� ndan¢  d’espr� . 

Un trés�  qui fa� l�  bien être engl� ti !
Je l’ai © ureusement tr� vé, selon ses in� ructions, quand 

¿  dus fuir loin d’e� e et de Pontrieux.

Je crois avoir compris : il s’agit d’un jardin situé tout près 
de l’étang. Or, cet étang faisait en effet partie du système 
de défense du château et avait été partiellement asséché 
entre la fin du XVIIIe siècle et le début du XXe. L’étang fut 
entièrement remis en eau en 1947 par la commune.

Si la « duchesse » avait dissimulé quelque chose dans ce 
coin-là, on aurait pu craindre en effet que la remise en 
eau pût emporter le trésor en question !

J’ai trouvé dans les papiers d’Abgrall un document qui me 
semble lié à ce jardin. Je vous le joins en annexe.

 JARDIN D’ODILE 

8 9 11

10 12

7
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Extrait du carnet d’E. Abgrall :

Il faudrait se rendre à Pontrieux pour tirer cela au clair…


 s ¼ u� ¥ ts int� ulés 
«La lé� nde d’Ys et de 
l’huître � rlière tr� Ð ée»

U¡  méda� �  en bronze 
en f� me de scar¶ ée

U¡  pho
  datant de 1927 
d’un c� p�  � si¤ ement très 
am� reux d¹ ant un c� mier.

Je suis prêt à parier que si vous retrouvez l ’emplacement en 
question, vous obtiendrez une information capitale. Quel est 

ce trésor dont il parle ?

Un document en annexe 

Jardin secr
et
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Je reconnais ces épées, ce sont celles qui forment cette 
sculpture qu’on trouve au bord de l’étang. Elle fait partie 
d’une série de dispositfs qui permettent aux visiteurs de 
comprendre la ville et son histoire. Si vous regardez bien, 
les épées plantées dessinent le contour des Marches de 
Bretagne et des places fortes qui leur étaient liées !

 LES ÉPÉES PLANTÉES 

20

Extrait du carnet d’E. Abgrall :

9 11

10 12

7
8

Et pu�  �  y eut � � e nu� . Quand ¥ s e� em�  ligués contre 

mon père � ntèrent d’élimi� r la mena¢  par la f� ¢ , aux pieÏ  

du � â� au. S ’� s a� ient réu£ i, �  maria�  n’aura�  p­  eu 

lieu, ¿  ¡  sera�  jama�  né, rien de 
 ut � la ¡  sera�  a� ivé.

Ma�  q� lqu’un (qui ?) pré� nt ¥ s au
 r� és, qui purent 

in� rvenir à � mps. L’un des conspira� urs fut a� êté 
q� lq� s Å urs plus tard. Il p­ sa tro�  ans de� ière ¥ s 
ba� eaux, ses in� i� es brÑ ées sur sa � n�  de pr� o� ier. 

Mon père en ré� a� a. Il ép� sa la du� e£ e. Je su�  né.

L’un de ces prénoms doit être celui de ce conspirateur emprisonné... Mais lequel ?

1
2
3
4
5
6
7
8
9
10
Ò 
12
13

Damien
Oscar
L� � 
D a� d
Em� e
Bapt� « 
R ené
Erwan
T hibault
André
Gu� laume
Nic� ­ 
Enzo

5
6

1_

3

2

7-
8

9104

Ò 12
13
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Les ruines du château de Saint-Aubin sont une petite 
merveille romantique à ne surtout pas rater. Il s’élève là 
depuis le XIIIe siècle !

Il a été démantelé en 1491 sur ordre de Charles VIII, quelques 
années après la bataille. Son beau donjon est éventré depuis. 
Mais il a toujours une sacrée allure !

Le cormier est l’arbre tutélaire de la ville, comme son nom 
l’indique. C’est un sorbier domestique qui donne des fruits 
semblables à de petites pommes. Ils se mangent quand ils 
sont blets.

J’ai retrouvé en vrac parmi les papiers de notre Abgrall 
d’autres dessins représentant ce personnage. Je vous les 
joins en annexe.

 LES RUINES DU CHÂTEAU 

22
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Il doit nous indiquer ici 
son hypothèse, ça doit être 
en rapport avec ces dessins 
retrouvés.
Sauriez-vous identi� er comment 
son père a été assassiné ? 

Extrait du carnet d’E. Abgrall :

4 documents en annexe

«Pre� z � � e p� « , e� e mè¡  direc� ment sur la c� r. A¾ £ ez 

d� crè� ment.» 
«Monsieur, qu’avez-v� s donc fa�  ? 

V� s ê� s 
 ut ta� é de suie !»

«Mon� z ça fi £ a à l’éta�  au-de£ us. 

On ¡  v� dra�  p­  qu’�  �  man�  ¦ oid.»

«C’e�  � 
� i¤ e

, on l’a re
tr� vé là, ¾ sa

nt. 

Il sem¤ e n’avoir
 rien vu venir.»

Dix ans plus tard, la g� � e éta�  fi nie. 
Mon père e�  re
 urné sur ¥ s lieux de sa 
� c
 ire, à Saint-Aubin-du-� rmier, à 
l’oÇ ­ ion de la m� t de sa sœur. 
Je ¡  l’ai jama�  r¹ u. On l’a retr� vé m� t, 
dans ¥ s rui� s du � â� au, au pied du 
grand c� mier.
Q�  lui e� -�  a� ivé exac� ment ? 
Un empo� o� ement ? Un c� p p� té à la 
tê«  ? Je ¡  �  saurai jama�  vraiment. 
On pré� nd�  un aÇ ident, ma�  ¿  su�  sûr 
qu’�  a été ­ s­ siné. 
Je cro�  même savoir co® ent.
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C’est intéressant qu’il évoque les marches de l’église : elles 
ont toutes une histoire !

Ce sont pour la plupart des pierres tombales, qui proviennent 
de la chapelle ducale. Certaines inscriptions sont encore 
bien visibles.

 LES MARCHES DE L’ÉGLISE 

24

8 9 11
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Extrait du carnet d’E. Abgrall :

10

Je me su�  rendu � u après à 
Saint-Aubin 
p� r la première fo�  de ma � e et 
¢ , p� r deux ra� ons,
 
 u� s éµ ¥ ment fu� � es.
J’� la�  d’¶ � d me rec� � lir sur 
la 
 mÆ  de ma tan« . 
E� e a� �  eu la � e dure. Infi rme, 
m� © ureuse en ména� . 
Les ra� ons de sa m� t au£ i furent 
bien my� érieuses, 
ma�  bien sûr � rso� e ¡  posa 
trop de q� � ions.

La sœur de son père, dont il 
parle au point 2, j’imagine.

Al� s q�  ¿  gra� £ a�  u¡  à u¡  
¥ s mar� es de l’égl� e, méd� ant 
long� ment sur l’h� 
 ire de 
ma fam� �  et des m� © urs qui 
i® anqu¶ ¥ ment s’¶ a� aient 
sur � acun de ses membres, 
¿  gra� �  son prénom 
dans ma mémoire, à jama� .

RR

AA

AA

HH

CC

EE

MM

II

OO
SS

Quel est le prénom de sa tante qu’il grave dans sa mémoire ?
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Extrait du carnet d’E. Abgrall :

11

L’église est un monument historique récent. Je veux dire 
à la fois qu’il a été inscrit récemment au registre (en 
2015), et que contrairement à ce que pourraient évoquer ses 
allures de vieille fille romane, c’est en fait un bâtiment 
relativement jeune : elle a été construite entre 1899 et 1902.

L’architecte était un certain Henri Mellet. Il a édifié des 
monuments un peu partout en Ille-et-Vilaine, toujours dans 
ce style très personnel (« romano-byzantin » disent les 
experts ; moi je lui trouve un petit côté poitevin).

 L’ÉGLISE SAINT-AUBIN 

OO
MM

RR

UUPP

EE

FF
SS

26
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Extrait du carnet d’E. Abgrall :

11

Ma�  ¿  gra� £ a�  au£ i ¥ s mar� es de � � e égl� e 
p� r u¡  autre ra� on, � ut-être pire enc� e. 
Il me suÊ �  d’y re� nser p� r q�  des ¦ � sons me sa� � sent. 
J’ai versé tant de larmes après ¢  Å ur � � i¤ e. 
±  deu�  de l’âme. ±  Å ur fu� � e où A� e a ép� sé l’infâme.

Si enc� e j’a� �  été �  seul à s� Ê rir de ses aÇ ès de � � en¢ , 
de sa � upid� é b� née, ma�  non ! Il y a� �  q� lqu’un 
d’autre, u¡  � rso� e à laq� � e �  fut bien m�  a� sé de 
s’a� aq� r, au vu de ¢  qu’e� e éta�  p� r moi... Je ¡  lui 
pardo� erai jama�  �  m�  qu’�  lui a fa� , p­  plus qu’à ma 
mère qui l’a la� sé faire.

Qui était donc ce� e personne d
ont il 

parle et qu’était-elle pou
r lui ? 

Une amie ? Un membre de la famille ? 

Il y a forcément là une information 

capitale sur l ’entourage d’Abgrall !
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Le chemin des douves passe juste derrière l’église et suit 
le tracé des remparts historiques, dont quelques morceaux 
sont çà et là visibles. C’est une belle balade. Je l’aurais 
volontiers poursuivie un peu si je n’avais pas eu si faim. 
(Ma note de frais est jointe au dossier, à propos.)

Notez qu’il y avait aussi parmi les papiers de notre bonhomme 
ces différents « morceaux » de l’église. Je vous les joins en 
annexe, ça pourra servir. Pas à moi, mais à d’autres plus 
fûtés, que je vous souhaite d’avoir trouvés !

 LE CHEMIN DES DOUVES 

8 9 11

10

7

12

28

Extrait du carnet d’E. Abgrall :

Heureusement, � la ¡  dura p­ . 
Après trop de sé� � s en bien � u de � mps, 
ma mère et moi pûmes n� s enfuir par 
�  � emin des d� ves et ainsi é� a� er 
à son empr� e délétère. 
Al� s co® ença u¡  n� ve� e partie de ma � e, 
bien plus sa� , bien plus c� me. 
Dans u¡  � � e lointai¡  du TréË r où éta�  née 
ma mère, où e� e a� �  grandi, et où à mon 
 ur,
 ¿  grandira�  q� lq� s a� ées…

Erwann Abgrall aurait donc passé une partie de son enfance à Saint-Aubin-du-Cormier… Reste à savoir où se déroula la suite. Saurez-vous me trouver le nom de ce� e ville ? Vous pourrez aller y continuer l ’enquête, si le cœur 
vous en dit.

7 documents en annexe
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w w w . c a b i n e t b r a o u z e c . b z h

C’est tout pour ce qu’il s’agit du carnet de Saint-Aubin-du-Cormier .

N’hésitez pas à poursuivre l ’enquête dans les autres villes !
En a� endant, n’oubliez pas de vous connecter sur mon site 
www.cabinetbraouzec .bzh pour me fournir les réponses glanées 

ici, à Saint-Aubin-du-Cormier .
 
Avec un peu de chance, elles débloqueront des documents 
que je pourrai vous transme� re pour mieux comprendre 
toute ce� e a� aire !



C A B I N E T  N O T A I R EBraouzec

w w w . c a b i n e t b r a o u z e c . b z h
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Carte postale (recto-verso)v

LE MYSTÈRE
ABGRALL

J ’A I  P E RC É  L E  S E C R E T  D E
S A I N T- AU B I N - D U - CO R M I E R

w w w. m y s t e re a b g ra l l . c o m

Abgrall nous conte le retour de 4 ______________________,  

son père, en Bretagne. Il s’est installé à Saint-Aubin

chez de lointains cousins, un père et sa fille nommés 

1 _____________ et
 1 _____________ , plutôt que chez sa sœur

10 _____________ et son beau-frère Louis, ménage malheureux 

car 2 __________________________________________________

Le père d’Abgrall s’y est entiché de la fille de son hôte,

qu’il surnommait sa « duchesse », mais celle-ci avait

 d’autres prétendants, dont un Anglais, 3 _____________ , qui 

était 5 _____________. Le père d’Abgrall convainquit la duchesse 

de conclure avec lui un mariage de raison. Selon Abgrall, 

l’argument décisif était que  6 _____________________________

_______________________________________________________

____________________________________________. Cependant,

la duchesse dissimula un « trésor » à son futur mari afi n de

le léguer directement à son fi ls  :  7 _________________________

_______________________________________________________

_____________. Les autres voulurent éliminer le père d’Abgrall. 

L’un d’eux,  8 ___________ , alla en prison. Dix ans plus tard, 

le père d’Abgrall périt bel et bien, assassiné voici comment : 

9 ________________. Sa mère se remaria avec un autre 

qu’Abgrall appelle « l’infâme », à qui il reproche de s’en être 

pris à 11 ____________. Ce nouveau mariage ne dura pas. Sa 

mère et Abgrall s’enfuirent pour aller vivre à 12 _____________.
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ÉNIGME 1 - LA MÉDIATHÈQUE

1. Observez bien le bâtiment qui se trouve 
devant vous et comparez avec la photo. 
Ne voyez-vous pas des di� érences ?  

2. Les deux blasons ajoutés sur la façade 
pointent vers deux personnes (une 
enfant et un adulte). Leurs deux noms 
sont la solution de l’énigme.

ÉNIGME 2 - ANCIENNE BRASSERIE

1. Avez-vous trouvé la tour dont le sommet 
est dessiné dans le livret ?  Elle se situe à 
l’arrière de la maison. 

2. N’y a t-il pas un ajout au croquis d’Abgrall 
par rapport à la tour dans la réalité? Il 
pointe la bonne réponse.

ÉNIGME 3 - LES HALLES 

1. Le croquis des halles dans le carnet 
d’Abgrall semble bien vide, comme si 
certains éléments avaient été e� acés... 
Pourriez-vous remettre les éléments au 
bon endroit ? 

2. Pour chaque numéro, associez la texture 
ou l’objet qui devrait se trouver à l’endroit 
de ce numéro (ce peut être un élément 
décoratif, une texture de pierre...) et lisez 
la lettre associée. Les cinq lettres mises 
bout à bout donneront la réponse.

ÉNIGME 4 - CHAPELLE DUCALE

1. Une des deux annexes représente la 
porte du bas, et l’autre, la porte du haut. 
Commencez par placer l’une des deux et 
la déplacer comme demandé. Une fois 
la première terminée, occupez-vous de 
la deuxième.

2. Les éléments du décor vous permettent de 
placer correctement l’annexe. Soyez précis. 
Montez ensuite ou descendez de la valeur 
indiquée en comptant bien les crans. Une 
lettre est alors pointée par les flèches. 
Notez-là et parcourez le mouvement 
suivant, et ainsi de suite jusqu’à avoir noté 
toutes les lettres. Une annexe vous donne 
le nom et l’autre, le prénom.

ÉNIGME 5 - PLACE VEILLARD

1. Les textures de ces bâtiments ont l’air 
d’avoir été modifiées sur le carnet 
d’Abgrall. Or, les lettres des mots en-
dessous semblent remplies de ces 
mêmes textures qui manquent aux 
bâtiments. 

2. Chaque mot comporte des lettres 
remplies des trois textures. Que se 
passerait-il si l’on ne regardait que les 
lettres ayant les textures du bâtiment 
au-dessus d’elles ?  

3. Pour le premier mot, ne prendre que 
les lettres ayant la texture du premier 
bâtiment. Pour le deuxième mot, ne 
prendre que les lettres ayant la texture du 
deuxième bâtiment et de même pour 
le troisième. Les six lettres mises bout à 
bout donnent la réponse.

ÉNIGME 6 - JARDIN MÉDIÉVAL

1. Avez-vous trouvé le triskel ?  Une 
jolie sculpture dans un coin du jardin 
représente ce fameux symbole breton. 

2. Partez du triskel et suivez le chemin 
indiqué par Abgrall. Faites-le plusieurs 
fois si nécessaire... Rien ne se dessine-
t-il dans votre esprit ?  

LE MYSTÈRE
ABGRALL I N D I C E S

3. Le chemin que vous parcourez dessine 
une des quatre premières lettres de 
l’alphabet...reportez-vous au livret pour 
savoir quelle réponse y est associée.

ÉNIGME 7 - JARDIN D’ODILE

1. Placez votre annexe sur le cercle de 
pierre. Si vous la placez correctement, 
les fl èches pointeront vers des éléments 
visibles autour de vous. Une des fl èches 
pointe vers le jardin secret. Qu’attendez-
vous pour vous y rendre ? 

2. Vous devriez reconnaître le «jardin 
secret» à sa forme, identique à celle 
dessinée sur l’annexe. Il se situe dans 
un coin du jardin d’Odile. 

3. Entrez à l’intérieur, vous y trouverez un 
robinet en-dessous duquel une forme 
devrait vous paraître familière... 

ÉNIGME 8 - LES ÉPÉES PLANTÉES

1. À l’image de l’initiale brodée sur la tenue 
du conspirateur, tout est ici question 
d’initiales...

2. Les premières lettres des prénoms vous 
diront quelle épée trouver.

3. L’épée trouvée vous dira quel est le 
prénom du conspirateur.

ÉNIGME 9 - LES RUINES DU CHÂTEAU

1. On devine clairement sur les ruines de la 
tour les traces de quatre di� érents étages du 
château qui rappellent les quatre annexes... 

2. Grâce aux différents éléments des 
annexes (cheminées, fenêtres, voire 
dialogues), remettez les annexes les 
unes au-dessus des autres dans le bon 
ordre pour reconstituer les étages du 
château. Vous pouvez maintenant suivre 
les histoires des di� érents personnages. 

3. Trois meurtres semblent avoir été 
commandités dans cette sinistre tour. Mais 

seul un était à destination de notre victime 
représentée dans la tour comme dans le 
livret). Les autres sont envoyés vers d’autres 
personnes... La logique vous permettra 
donc de trouver l’assassin et par conséquent, 
l’arme du crime et donc la méthode.

ÉNIGME 10 - 
LES MARCHES DE L’ÉGLISE

1. Avez-vous inspecté les marches aux 
endroits marqués par des lettres ?  

2. Les marches sont des pierres tombales 
dont certaines ont encore des gravures 
bien visibles. 

3. Ne relevez que les lettres aux endroits où 
une gravure est visible. Vous obtiendrez 
cinq lettres qui, une fois remises dans le 
bon ordre, vous donneront un prénom 
bien connu.

ÉNIGME 11 - L’ÉGLISE SAINT-AUBIN

1. Observez attentivement l’église et 
observez le livret. Vous devriez trouver 
des di� érences.

2. Chacune des di� érences est dans un 
quartier spécifi que ; chaque di� érence 
donne donc une lettre de la réponse.

3. Il y a cinq di� érences et donc cinq lettres 
pour la réponse. Il peut y avoir plusieurs 
fois la même lettre pour peu qu’il y ait 
plusieurs erreurs dans le même quartier. 
Reste à placer ces cinq lettres dans 
l’ordre.

ÉNIGME 12 - LE CHEMIN DES DOUVES

1. Les éléments d’annexe sont à positionner 
sur la grande annexe pour reconstituer 
l’église. 

2. Placez les éléments situés derrière en 
premier pour finir par les éléments 
les plus proches de vous. La réponse 
s’a�  chera à la fi n.
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